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.(Aieson au SoutnåWe _ L
activement-à l'œuvre, etses démarchespourdonner - Nous o. prutnd lxt i' trolubecbita-
ette fète tout l'éclat -possibleau. point;de vue roligi- dictio dsui-Yoi-k u sextrade.laticese debltdes

.eux éclater 
de-ere

'uet national nous fon eperr que cetto. fête serra 'S' e ord et Caustade
un véritable succès. d' se t'rom et asddans 1 évadlu.
• M..e Président de la Société St. Jéan Baptiste de " Si les canadins d tsel'troIeniue edleurs terres à-
Quibec a eu le bonheur d'obtenir de Sa GraiideuMrblr ation de obi-dess t deI e ,nese e ter

l'Archevêque de -Québec plusieurs faveurs : Oëlle-de blé dans le NordOuest i e erables. calculer

lui faiie aècepter d'abord 'un exemplaire du mani- h puissancn de -pioduction d epoertib-li terries.

fe t, publié par cette .société; la per ission.de a .- L'homm e ti'a jm iis songe A A-pjdibilitéd' e ~ell

desser ,à tout le clrgé de son diocèse. SaGrcea production agicle . Siets . pu'sr~cl6sa s

bIen voulu aussi se ch arger d'adres'er un xempi aire die était commerc eé l ' éc-êtea'e· l' es

de ce manifeste à tous les évêques du Canada . influeraient sur ie
M grl'Archevêque a.bien voulu aussi condescendre entier avec une tlle'écédentq'ah le 'airraie .l -

A of cier ntificalement à la meso quisera chantée révolution sans pr. as .

ce jour là juin-1880), et d'accorder lafaveur que nanceetdu commrbe.
c'étte cérémonie religieuse se fasse enplein air, dans d'-.Nous venons dercevoir le.piopectus .un non-

un lieu ui devra recevoir. son approbation. veau journal Le.urnure dufLac.St 3 ; n, eay-aut.par

, Sa Grace a bien voulu accepter aùsi, .des mains*du mission de s'occuper tout particulièrement.de coloui.

président la première de's qiatre mille-cartes qe la sation et notamment de cette partie e .
société a 'espoir devendre à Québec , poUr cette im- notre pays': la vallée du Lac St ar. N s l a -

posante démonstratidn' nationale et religieuse. mais en sera le rédacteur-proprt Nous'oèi

-Jamais -le Société St JeanBaptiste de Québe -n'a que ce journalsera- génêreusement en t eto

oncore été aussi dignement honorée aujaurd'hui,; en. les amis de la colonisation sutoiit ge ferdetin' u-lOr

comptant comme premier doses Bmembres honoraires d'accueillir finvorab.emetUe M.d r

- rqu de grands services aux colons qui dévroïxt"étàblZ

Le Révd. M.3. Auclair, venérable curé de la Basi- dans cette vallée dont on-se plait avec raison à vanter

1ique de Notre-Dame de Québec, a bien voulu se char- la 7fertihté. Les .nombreuses. ez;cursionfitO5 dgns

gr, u nom de la s5ociété, d'obtenir la faveur auprès cétte région par M. Emile.Dumais ,nou sso t. un -

de:Sa GrandeurMgr Antoiné Rasine, évèque de-Sher- rantie que nous serons ûrementirenaeign5 a r les

brooke, qu'ilvouille bui-accupter l'invitation de pro- avantages;que-pourrot y obtenir ce uzqui rdéisen-

-nibncer le discours religieu-xetpatriotique, le jour de selivrer A la-cniture de laterre au LacS. ' 'e

la célébration de notre fète nationale à Québec le 2. .Nous .empriintons.au prospects. de .e

.uin188 0. ti'ait suivant;qui corrobore ceqm.adéjà. tW

fNrul doute que la population do nos campagnes se sujet do.la·vallée du.Lae.St;.Jean·:

tporat ' rand nombre vers notre ancionne .cité;; . "....... Pour nous comme -pour .tous ,ceux- qui-ont

Chaqu aris tiendra A y envoyer ses délégués, aßn étudié les ressources .q'offront a la colonisation les

e Montrer ipar là son attachement 1o.plus.sinoère à diveres - partie.r r . a a:,va-

no'tro religion, notre languo et nos loi8. Danscette léodu Lac St.'Jean est assuiément cell o esurplus

iposanto manifestatin nationale, l'agriculture aussi le la populition de nos aPinne-pr p

y abico. .......- placer..c.p.us diayantage. O pouvons.noustro.iver

r.Leonrd Tilly, ailleurs que dans notre vallée une 6.tondqe a.utasx.con.

-L ir·Le (lu y, Ministre le Fnes pr siderable de terrains - propres il la. culture.? Nulle
3LoPusnco duCaade PNous <vons ci trois millions d'arpentde terr

.odo : auninà .aüssi 'Gonne qu.t'e celleq'e -l'ntrOuv$ dans
1, l est rare qu'un ministre se donne autant- de nmilleursiparlisqs;Lcelue lgrane:pad

1peine que Sir Leonard 'l'illy liour se procurer dos roin,,rilluvs époses dans du:grand'lac

seigneiouts; et il est évident que le ministre dos fi- esprics ges scpos'e des lateaug' c

mancesne travaille pas uniquement pour le triomphe ceu qremui oret- mo der e pdlSteaux omy

lun parti. Il a compris l'importance de sa mission e d
ui-est-de travailleré à1 la prospérité, au progrès ,et au et;osynt nosierres on'ea am de: quitrou

24oopmn d u- ays.";' - arrosent noïï terres, il n'y a pas moius de::quat.zeti
voloppoment cinq mille .arpents.de prairies aussi.,riches ue.jar -

Un lit: pueremarquable du Haut-Canada, vièie Chaibl-. *

]Jon. M.' dwardBlake, parlant tout récemment a - Un journalrainttç.is, pube aux tat .dit

j3owmanville, après Bon élection, s'exprimai nsi que les canadies.ContinUpnt dy é,-grr. P rtant,

sur le compte de l'Ion. M.·-Hector L.'Langevin, mi- ajoute-.il, les réoltos out été bonnes; de nouel.lp

nistre des Travaux Publics pour 'la Plissanco du Ca- manufactures s'ét'ablissent en 'grnd -par, touteCana.

-nada : " C'est un homme distingué, et-j'espère le sa- da ; le grain doit se vendre facilement ;nous'nous
anevin. dei

luorý avant longtemps comme Sir.Hector Langevn demandons: Où est le -mal"?- -.

Le Jownaï de,,Q2ibec annonce' qu'il Vientd'êt'e - Le' exportations d'animaux-vivants, de -Mont-

formé à Londrea' neseociété.de olonisation pourM a- réal. en A gt de r1, depuis A..cor es,5 ,07-moi 1-
nitoba, dont Lord Waltr Campbell, frère du gouver- tion, ont été deh,107 chbvteacorne4,. 3e,7.m.

n»eurGénéral'du Canada. le -Marquis de,-Lerno,ost l'un tons, 3,468 cochos, 257. chevaux, x4muIset, 23

des directeurs. Leprospectus.dit ue leblé .dut ani Veaux. C'det p le produit .de oisigne d.e .

tob.pe.ut e vendre a iverpoo . purs don.t .e, résultatnest po. .P nu,
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ceï•il Catholiqûie do Québec. colcu queovep, esu des drains collecteurs
secondaires; mais tous ces lrams llé6teurs

-,DM ONT:S G, . A. Tosu cIlAr- déb'àuch- lour'dan inPgr'ánd'dr ô] clce

chevailne de Québlec;-désif nant l'égflise où les mem- comun.
,brespourront'gagnér l àndulgencos acordées pdan I e6lgnsdodabsdovet ojor a

S '. .LéontX ll- n vertu d es LoLtres Apostolques sur un ange' aigu , J mal sU s u n aarn;i er

du 6décembre 1879. . . Icoremoins. ous uncangl obtus ar dans ce orier

ELZEAB ALz NRÈE. T9CÉSOR E4 U, Par la.mi8éricorde catb a marche deYe so na , tis aleat dé-

de Dieui-êt-u@-.dcpôts'deint-Se geiApospouiquen'Archevêque p .o. .-csiaan .: lY6netl''bf-
-sr Pofica.etc. r n, co ple cn .

Wnos très-chers Fils les membres du.Cercle Catho- . Si lapnto.du terrain nousforç t onn r

liqÿ'dQuebi* , Saiùt et'.Bànédietion entNotre-Sei. drain ordinaire-une FbQ r*xits I- !o n
guu.. .- lec teur; ýýiItfaudrait:faire subir aux Ébtiiâ.dr'ûià"g ne

ànu dusix déèembr courbe avant d'arriver au collecteur.

88Noi' Sint. p lef Papen d Léon, -Xi a ra Il va sans dire ne le drain collecteur, étant desh

daign accordei u ne indulgence plénière app liquable. né à donner l'éon ement à un grand volume. d'eau,

aux émes, du.pirgatojre à-tous les xaeinbres présents doit avoir une plus grande largeur lque es, pe

et futrsdtî CerclA Cathöl~ique de-Qitélio,pourvuqque drains.. -..

vr it oontrit s'6tan tonfes,és et ayant comm. t La détermination-dé la pente est une, choeo impor-

nié,, ila. vIýis.ritcei Ii'de une élise dtermiiiéé tante dans l'e;ération du 'drainage. Il faut quebl

par, d Uéb'eO jui de latede l'Im: champ sit débarrassé de!son eau le plus tôt sibler

naoîlée.Conoetiondel Bieuhenrotièe Viergé'Marie, sani que-la terre cependant:soit.ujette .s .lr

des' aints .Apotrdá .Pie-- et Paul, depui lea premi c'stce qui arriverait si:la pente: était trop, apid

èrea, a'ii 'que le jour où ils feronti'anniversaire so- D'unautre côté, :il.y a certains terrains qui ,n pt.pas

ledhel de'~Ieu'rs'conafes défunts'tdepuis lo:lcer. du due 'pente sensible qui puiPse.perm!ttr au, ds

soleil et y prient avec fervur pour la conéorde, l'cx- dramsnade a'écouler ;.dansc.è a, il fautcdoacr,à*
tir à ioiVde'hérésies, là conversion des péchet nrs et terrains une ponto artificielle et qu'elle oit' pius

l'ex'Ïlttion e' notré nière la Sainte'Eglise. . . faiblo que possible afin de ne pas être.obg 'de cron-,

iïoiéo sótss'nig, Archevê~ue' de Qué'beé; en vertu ser trop profondément. : ,

d bdf aostojiqe ssdit, déclar'ons oliol'église à vi- La' uature des matériaux d'u drainage doit alss.

rpour l ndulgencg sus'dites, sera, jus- êtró prise on cOnsidér tion. Si les moyens nous le per-

've ord l'églisó paróissialeilé:chacun des inettent ondoit donner la préférence à l'emploi des

associé du dit CéÉcle Cathol.quode Québéc, et l'église tuyaux, car l'eau s'écoule mieux-par les tuyaux 4u'a

de StJTean.Bâptisteède-Q~dbee'p'ourles membres qui travers la pierre avec-laquelle on aurait'confectionne

appartiennent à.la desserte d4e la dito églis. le drainage.

Donné à. Qtébec sous.notro seing loicoau de l'Ar. La pente à donner aux drains no doit pas dépaeer.

chidiocèse et le cqntresofing de notre Sous-Secrétaire, trois pouces par perche, et même si la chose paraît

cl dix-neuf d'aoàt mil buit cdetoixanto-dix nouf. plis avantagoueé on pourra ne donner aux drains

.E. A. RCH; do Québea. qu'une pente dò trois quarts do pouce par percho, et

Par Monseigneur, îs l'on emploie dos tuyaux pour le drainage on.
C.e e A. oi, eSsc . - - pourra à la rigueur ne donner qu'un quart do pouce

0. A. M aois, Ptre., Sous.Secrt'airo. p ar parhe . ou .

mu. les imembros'voudront bicn se rappeler que le Il y a plusieurs moyens d'opéror lo drainago qut

jojir d't la fête de l'Immaoulée Conception il y aura sont plus ou moins efficaces. Nous allons ou cite

.indlgencepénibi-e, aux conditions rescrites par le quelques un'.
bi-è'tap'sto de S. Léon XIII;--Comwumgue. 'On opre quelquefois 'le drainage par ilemplot

- de tranches de gazons':Pour cela on creuse le fond en

CAUSERIE .. la manière odinaire; mais à queins poces du
fond on retroit le fossé do manière 'A formei- .n épau-

le'm'enit; on prénu alors une forte tranch 'de gazon
DU Dt~ifA'I GE(uZd)• et où la fait entrer a serre dans lé fosséjusq4u'à laren.

contre-d l'épaulem urlaquello el se maintient

iL 't dlk drains doit toujours etre com. d'une manière olide.
nmené prà la partie la plus basse d -terrain. Cette L r

préscription -nuit 'quelquefois àla réIgulaité -de laejte
pgn~te;-mai~eltedoit-être rigoureusement suivie, car laerplastigueexrite'fo nd.

. s'l'on'commençait 'par lehaut de la-pente louvrage terre plastiquve xtraerdn'ron. q z

-p'rittresouvent arrêté par.1 eau desC luies. Ces osés peu.efdire.
s, Afin -de,-dnnerÀ l'Ieau -uni écoulement plus facile, il "quoi oripeunt lré reiiie.'

; A ofi ne d nn lavon udéj dit, mq e les, draina Une autre inanière 'd'oj rer le drainage sera t
'uivent, la plus gande pente naturelle du terrain ;nore Pemploi de roussails. 'or cla on creuse

nîãiti'mi rrive très souvent qune le terrain draine le fos def la f qanièore dosritn ee poins on dpl x

psèe i'Pluoieurs n ente, ilors il fautétablirautat, au fondtdu fossé os petits.cheva êta foriùis par;doux

de~ys~niP'C lrans u~l y ýa de 1uitet3, eetsdiubAtits réuini; crn forMe.de- , piiis.da.l'rt èexîài

-at'au 'bit -deo h.«Iqu pn.il' .doit Y-.àvoir:ung ritin eurû, dudC>ea!é,5 i Aposeé'ddebiihàges 'uÙuflia
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en seaux,,ot on recouvre le trou de branàhes de ga- suffisants. das r ndable d.e.lasermd

pUiBdO ~ ter. edriir~s peuveontd dr-'30 A 40delai*'étpsr m db1delserdn-
zoWet puis de terre es teralleetrel tuaux, ;. i faut aiî contraire 4ue -le

anne troisième, méthode de drainage. consste das pointd jcgtl o d mle teran tos a'es on fo

la confectilon de conduits en planchesde pindeloues uni dxiabg mouvane dgo'e uea erin ua ex.for-

ca etre ca ésbôis ou du sa- u 'm u a yat r0etos u e
ennembl e u ,îîioi k réunies par d es de lar s, h a o l uvant 3 de u entrain e f

et.lcésf'ifn dsdais.Cascnii8eno ioea l'on n'apfa5é eu dapbl dunirý convenft-,-

T> lac llPeî1vett être Arrés ou ' txin uar s 'ils' ilémentle fond dstaOé.S i a t4onde .sg.S

sont carrés, ils uJiVent présentar deu puecarré uax yn 4puO o~~mLeprd4~a

en ui5fflC sil sot ringuaiesil5i doivent étr eloeVn tér*ie dé trois poauOJ 0gafnd pê

fai fsei. dC' pl1lmnhi s deqàtepueg do large. Les ce e osrcif5. . ,.

ox LIiftr. iuniIIOpràet niiOldeo Das'une opération du d-ang' peta
c bt tri- n e f iter 1 eneflt de l'eau oh'atdes tuyaux, ni le tranportd estre.nsgn

oen -e de trous de tarière de place en place; pour lerp sg e qui co ps ce r emière pr ato

-n 'nilt -tud 'n »it lieu,-, et lifin die p- des.trauCehéQè',,:et ùnel fitý4ctO première' voeixatoun

c h n fr l tr ' t o n d o e a u t-i io n , t cd n d 'e p t d ea i ae: lti te r q u i v e u t f a ir e n bo n ca in a g e

erM e 'etit cou he de cirr illes, nur e et doittonjo rs donne . la -rfére ice ax meileurS n-

neq kt orzE; de cè.hre, pdi de trianches de gazon: re- tériux, à ceux de ngûe durée tot les fo q

coSvertes de terre. Si l'on a eu-soin d'enduire .de gon. 1au laté riaé d ae drainerr, il Levsrjêter tos, 0er.

drén ces condnits en planches, avant de les mete 1 matriax autres que es pi esels uissear un

en lace; ces drins peuvent durer 80 ans et a-del. ln'y ! a queceé dernierséae.,Iesqi f

O, peut aussi opérer le-drainage au: moyen de eraage d'unr pouraino-

irrer. Les drains on pierres ont une durée ii coiitée etLr:draineurpourrait eore étro 4ppeg à faire u

oJsqu'ils sont bien faits. On le fait deuae manières. choix entre l'emploi - es s atage es .incon-

Tyabord les drains ade connaptreee ,ls a'.a etgtee n de:tpete'au

ii' ie~ès e~Ja~grsse r'd ufloe fi que li', jte v e tsde l'un etde l'atr..
piereuslCes-drains d'e no les OLe pierres ont l'arantage de présenterà l'eau dea

l e i l e s ilu f n e l a t r a n e je e C e s d i no t es o b s - su r f a îc e s d 'é o ou le m e n t p l u s n o m b r e u s e , , a r , c o n s e -

1.ridutrble y ; ifl e craindre. j quent ,d'assaini' le sol avec plus de facilit et de ne

rou avorni encore os d raina er Aiýtes. On pas être. derarigées pa es racnes de pla'nts po'

dêouBcv's pierresau fond-de latranchée, en les réi tniies et de ierlen coûter pOr leur Sht mai-

n ar l hat de manière a formei une eoïd i olsont pour inco vén ienta d'exi erp dere

triangulire. Ces pierres-plate sontt c sendant très- sage aygnt,à fre des tranphées plus tprfonde et

disjiomees A. se déra' ger ; mais aI.on Mettait au-dessu a plus larges, -en outr dGZighr plus déù tomp PoUtr 1e.

do cea pierre4'u1.c bonne cou he de petites pierres, poea des Matériaux.

ce genre de drainvge seraît aiussi bon qu le précé Le. ttryau, de leur ctm ont pour avantges de.

dent, et donuer*itu n écoulement ausai facile a l'cat. ternmottre l'au un egeruteb t pud fra:il det non i.

.Poirun gros drain collecter, on f it un conduit erompu et de n'exiger qne po-ide frais s dane o -

. • ~rieur en plaçant deux pietro platos di bout les urgA et di on n

lovgdes fosses de la .trrch-le, pnirS on les recouvre pour ticonvéniets d coterch r d'ichat et

pxci-e plate ; de cette manière je conduit est fpas tout-us hos foit ne du. draine o.tr.

a:od, et il fiut qu'il en soit 5mai puisque c, Efin - out l oe o i: hp a'en d i::iner sao

, i . ¿c cc:tI r ç. ent un Pl " a i d v dolem.' fit g oeu de diotance du ha em p .: c à e r duoe ý ree

." fit • e à e d dei foEé. on devra de 'référence drainer n pierre ; m d-

L rt.Pb-su' o t omiî .e .oo:-r e s, e iépisseiur fatt depicTe ele dringi e au moyen do tuya ua , quoi-

d o it pas oi êre d ntle 1oeà à. a m qr7. que lus cher, estpréférable À tout ute.

fondeuïr dequinze. ped. Pour e lpfchosr 2uc les o- Quelque .oient les matérias: employés pour le

fonide dobetru ent, p iepier.P d uné bo ne draiiage, il faut choisir pour le creusge.un temps

écrt do cèdre, ou r.obovlor, Zlefinerràol'eau boueuse favorable, par exemple un temps de échuree. ot en

p c rcebion e filtrer a e nt o ari-, , véra ux o nd uite; ce m êm e tem p s atten d re q ue le so l ait perd u u ne g ra nd e

dee b'Ie e trla aan de cette éorce qu'on: doit coin. artie de son hum!dité, A moins que. l'argile que l'on

meuer le rempliagse. d anra à creuser soit deçenue trop dure, dans, ce as.on

mon t sert encore avec Pl i d'aùvantags de tuyaux attendra unepetite pluie. . . b

ou c sdits en terre auite q usl'on place un, fonti des On doit d'abord ereuser' tonte;la& tranchée néces.

drainsduce-,enttrre tuytux de sdismttr variables. aire par la laisser se récha"fdrer eteadrer. Si dans li n-

drs u;uX sont ordintiryfnt de 1 pied de long. . tervlle, il survient une pluie on laissé 1 eau 'écouler

Pur effectuer le drdinairge p mon de tuyaux, il entièrement, aptès quoi l'on procèdeaupsage des

faut faire les rndchns .ausi roites que p ssible, matiaux ; mais sous aucune .consiération on ne

afin que les tuanux . éeupent uste là place du'fossé. 1 doit jamais îloaor lesmtriauxde drainage dans un

anque, tuyaux uplement placé. bout ù bout; le sol boueux ou qui contienne encore de I'eau. -

ut e recouvert dune tranhp de gazon .is la, On commence A poser, les matériaux de drainage,

tou:t hée est remlie de terre. d gpar la partie la plus basse des champs a. drainer et

i et ar lest ore ie de iterre. e t cha que tuyau on complète le posage avant de commencer. e rein -

q é'ô]ère l'infiltration de l'eau; ce interitices sont plissage, afin de pouvoir relever les,drains si quelqe
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obstructiofYn à_,~se.p rsenilter.. .~'"

iedrains,"srtout ceux que lon'.fait avec de .petits
tnau.x, né doivent "pas avoir une ,.trop grande 'lon.

'p rot longs pus.ils auront -d'eau
ghqfrxoyer, pe"i purrait arriv.'r un moment où ils

Ssufraient plus adonnr un éc emen lu, ce
ni: ocedsionerait lei tuyaux A. crever.' Dans ceocas,

i cvcasit mieux, or q u e les lignes' de" drains 'sont

vao gue't, c eu p, obliquement.à la 'ponte' par'un

drm coleó eurd u e p us .

r .'. ,.

"s . si -'Z tetq goestion; comme noua• I'avons dêj\' dit, >oc-
Svivement, nos;' principa -agronomos 'cana-

diens, etTIon nous s'a'ra gré' d'attirer l'attentiondes

cultivateuIrs sur leurs écrits contenant des oOnsei~ dant
tant.: pl1 précieux en' matière d élevage qu 'ls ont

our:autors des maltres de la pratique. Nous livrois

a lWoi;;iùdération de nos leoteura une correspondan e

pnbliée tout récemment d'ans~ la .Binerve, par M. P. '.

Benoitamembre dui Conseil, d'Agriculture'et député à

Quoique sous le rapport de: l'élevage 'et de l'engris-
eene'it es . bestiaz se soit fait' un immense, pro-

g depuis quelqueusainées, gràce A nos sàoiétét d'a-

ricult.Ure, cette exploitation est, susceptib!e du e

raieaéloain Sous leidou~ble rapport die Vélo-

rage et -de ilengrais desanihau ,'II"nous. av-ons beau-

coup Aàdjsirer. Cela tient au' mauvais choixde nos

raes'odes, A leur peu de précocité et d'aptitude

oir 'l'engrissement et A l'nsuffisance de nourriture
Sltivatelr enraissera chaque hiver,' a grandî

frais quelquief'iis feux ': troisatIé boeufâ 'et i lean
donnera. lat r.eilleure nourriture an détrim.nt di

reé.e dî troupeau. Ctte 'nodrriture chèl-e et donnée Z

di4'l , tôljdure'-a pou r le moins sixmol*is avec cettt

n od doit o'n'aonger à réaliser qulique profit'

réelIleent non. *' .•
.T n'est 'pa tout. Le restet du bMtail, ordinai

- ' u dtu!uvais' choix, négligé, chétivé tout. l'hi
''donn'ot-il beaucoup.de lqit, de beaux. veau, di

roüt e.fin ?. point de tout C'est donc !a ruine pou
Scu eiir. Il nou7ffe.ut'donle des productours, tau

o'.iichës et' élëve' 6 chlrs,"eot po r . il f '

mnodlifer la race ýppr descroisementa iidiciUx. d'a

bord, puis par la nourriture avoir des races qui at

toignontletur parfaite maturité'avant quatre an#, qu
se mai ntionnent, pairfaiýtement ,,en bon-état•

our la" dépense de cet te , transformation, 'elle ser

peu considéra'ble, 'presque nulle, si nonu," y mettons i

eP* Si 'srtout nous nous appliquons à suivre le

ctoeils de ,éux qui ont un'o OxpérienefO pratique au

bstiaux.
m'élea ge dos» besind ¿pons atble, ce qu'il.f aut surtou

c'est.angtmonter'et améliorerla nourriture, dans I
Sdé ao fermes c'est c.. . poiut capital qui fi

déea'ut on' n'y attuche 'pas' assez d'inpor.tnce. C'es

à cette condition c.pendant qu'est attaché le progrè

génerail 'de l'agricilture dans notre fpa au point d

vue dd l'élevage d'es animaux'
On chac i n de nos cotsI il' y'a do bonsexempe

à e été coinmis. d erreurs qu'on le

bdlete,.- quon mit .e qtii.'0. . f Il le ien.,Dn
y ccueilln avorabIement es' cn l quar nOsl

sont donnés, 'surtnut lorsn'ils sontpdictés par le .désir
kincèi'e dev.oir notre agriculture proper ntrr
dans' la volo 's vi-itables amélioratifons.

'Nous 'livrons à la 'considération do nos lecteur
conseils. stivants que veutbin-nous donner M. Be-
noit, bien persuadé,qu. les cultivûteurs saurOnt ..
retirer les pus~ graridsavantages possiblösen prenant
part à la discussion que.M.1Benoit désire provoquer --

ani 'sujet de cotte importante' uostion.l Pour notre-,
part, nous roue emprelserons de pubiier dans la Ga-.
zette des.Campgnes 'les;. remarquies de ceux qui aoo-
cuperit de'elevoge'.d'e anjnaiux et qui-donnent'leur
préférence!à--une race plutbt qu'à une* autro;pont. l a_
nélioati 'n' de leurs troup eu .

Voici 'ot'orre ndance;que noua lisions dans1ï
C;irý;èîdu. Cnada'd 18 riovembre et empruntée 4

la3fin~eryvquelO~B ,snavons:pas. l'avantage de ree-
voir-en échange avro la Gazette des Campagnes ';

onhér le premier minitre de la Pro-
vinee de Québec; tru iter. sur les hustings,noe-question viti1l

pour la classe 'agricole ':Plevage du b6tail.et son amtliora-
don, de manière à n',us-mettire. eu état 'eXPn rtr, nous anFoi

ie aong u e s En n m . n

Le'c n dtioi cnomique de -,ers changont si rapId-
meut'aujourd bui,parla faclIité d(es communicaitions et autres
causes, qu. dujour. aic ndemain, nous' so nmes appolédà

fornr à diessjartioï du oneB e demadesý'ees moîi -1

prve.11 y ado cs deinandes qui neo sontqu'accidentelle
mais la demande de viade' parait perma:,ente, parce que l'A-'
mérique pedt la produire .- meilleur ut ré 6qe les .terT
morcelées dlý, vieiix p à. îA oiet le ffe î~.un.pf.

orseoes a verns tteret4 l'exploitation que nons c>nu-
io a a*c justice.I'Hoorablo M.,Chale pei; e,,avec lui, bon

. nomnbro 'd'auisde laa'case agricole.
s ',approuv votre article, M:l0 rédacteur, sur la nécessit

de grossir notre bétail afin de' réduire les frais de transport,
1 qui .sont chargés par. tête et non au poids. Mais vons n ar-

rvrez pas à ece rsultat, en recommandant 'la race Aiderney;
ce gue yona faites en t4te de votre artiCe,-enl citant,le dou go-

enérox de M. Prentice,' d'un taureau de cette race, à la p-

roissa de Ste. Jearne e Vile. ou dites qne lo nlder.qYs
ont beauconIp d'affinité avec 'la race canadienne; on prdt-end'I

1- uèces animauk ont la. mème origin et il est certain -quie loe
1,22,y . ee t p ent. q)ne3 n vachge cane-

- dinet. eUra . iic.» bon cettu rae. peur l'export tien. ei elle

ne 'peut gro"ir la nôtre f Nons fiommoe loin d notre but ,
r Sose'ur rrvi ,ag? iideqîtiofl bi c',ntrov>ruée on

canada: Quelle' est la 11eeure race à croiser.avec n'os vachés

- canadiennes, de mauiýre ' prodùire le plus de lait et le plus
de -iade?,

Si les avis .onta pr rouctiou du lait, Il ne le
3out 'pas surla 'production 'dd'l.a xinde.'. LcÎs Courtea'Corne.
on Dra son- la rac' gni.prduUt la bOte de boncherie'qni
engraisse le mieux et ciui pèsi lepluP En moins dedî ux aus,.
avec un 4. n conve abien ,' un aiimal' d ct0t rhc e ttoint so.. o

ran'er,'d C46 pto0n aé .t 6, invean Durham qui pesaitt 1000 lbà.

e a1ionos:'Youlez-vous ,des aulimauxi qui engraissent' rapido-.

suent 'et qui pèaenàt énormément i' Prnez l Durlin. et vous
r tes sûr de ne pas vous tromper. Ce ue M.'Cohrano fait, tont

leB muonide et le fair; nou pana aussi on grand, mais avec un

, nombre d'animaux proportionné à la' fortilité de sa terro et à

Avec les 'Ayhirest 'les Alderneys, croisés aivec noi vaches
tcanadiennes, qu'avons-noi De' jolies vache certainement,

t ais de taille'odinaire,'pSaft'de 700 à 800 livres 4qui 'ne pGr-.
ik vieùncent'à leurý'comî,)let"déVele;PPemeflt 'qn'à t'à,,' de 4 oi Se

e ns. Estfe là'êe qu'il nous faut pour l'esportatiàn't Non, mille

foit4 '•on' Les croisérAy hire, Alderney donat-ilitollement'
de litit et'de, beurré (le ,'plui que'les croisés Durthana; l qî 1il. à

s uss..nt regagner par le prènlt' de la laitere, ce'quita e

>s e touileraport de l'exportatIon? .. .
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cla, réje c J;'i vu atour ùs Char os> à. tila'o' r "Mn, c'Ca e
de in6i"deinis trente ans. 'Ls pérniiés croilemente 1 ont de clhnir san'ju;' ni saveur.
lien da'rule'cont6 dO Chambly, à-,vec-nonvaches canadietins, .detà'ai;pas1d'idées 'absolues N ce sujet, iM lé Rédacteur.

ntjtfaita avloo:les urhamn purs Je me rappell dos:muagn.i L'expériencoýa:6tó6telle dans leComté de Cha-nbly. Il;sé pent
fiques taureanx de ce, terp n.là qu 'tenieht le Ynlö. sl-La- qn'Iello:ait été toute. antro ailleurs..'Je d'ois avonor .qu -e
fontaine, les Laraccie; ,leè 86éëp;I, le Vincón't loi Williàzhi, min do Ldxkilo' tàit fri nó1 dè!>iill50 à 60 ansp les
]es-Préfqïritaineé' les Hrirteti, les'Stas Marie. les D viul, ete! Ce él6îàurie des Efats-Uiié, ui'mnii nt'des bôted à'cörxies au
crolpinenit produioit' unbétail qui lit-la gloire et le profit:du rrarché de Mottéal.' Plusieurs:de'ce ahinauz,'généraleinent
comté. pepdant plusieursannée.., . de la.race-Devon, ont été achetés parnos-pères, surle arcr rs

Il me seniîble voir l'e i'gnifiqunyachles du villagede.Lon- di chemin, et quand survirit lmportatiòndes taureaux Dnr-
gubil.d'il a sinYkt*ai,àldot qdilès vnaloent du aftnrjage hame. il ie peut ne.les céuditioris d'accouplé taiet ét

C'étaieritaes~croisFe'Dahtmsauxi formes «uissantes ýt d'ex- plus favorales iêr qu'îillexrs.
cellentss ltitières, Quelle:différence.aeo noe.vaches d'arhn nr- . Mais none avon's d'autres autorités pour nous appnyer e
dhi if Ledelx>ck.es yadies améIior était de $50 A 875; En Dr McEachran, dont poinne contestera -la competenoe,
1 9,deï& vacherà i'd Mont~aa irt clhor denu]'aéabie recommande f brtement le 'croi6emùentDurham,, en"prévision
de-fioïfir', ähi'd dcesvaclšèå'dii piiWdë'å0,iin -de'o01 des besoins future- M. -SBlackwood, élevenr mérite deShef-

p J.vu:frWqneniwtirit,', eàican's ées'vaches aroséen fnrd, dans une corr'espondance qui a paru dans le-nundd
atteindre:les prix cidt-f-aus et qïelinefois pius. Je'le dis:hfu journal d'alcnltrure du mois de mars, déclare,ad'après une
tement le domté de ChambIv était plug'en état d'exporter le e:ipéiencè de 40'andque c'est le croisement Durban >quidi
bétail il ya vingt nus qu'il ne' l'st eajoïtrilhui. a donné le plus de satisfaction, tant sous le rapport du lait

?urgnoi nou 'soiOmte-nons.défaite d'un.bétati astavan- que sous celui de la :iande.-:Et Biackwood parle d e ré-
tagerd4 .*i àoi donrquoi .;La raison en est bién-iinplq qnoi- su1tat ècn liVre de rèce't ie énsès en miins.
que pet flart'ose pdnr neus. D6'qun'nous avorièdn Îes v'eddi Nous'ivài'v de pins'c'inïple'de X Coc1ra9ne, qiiâ tqjou'r

zftleni prumnettét tnnpenufionsalés'avons élevés et noie's continué'son'exploitation de'Durhams, et les résultats:font
avons min er opioeitlou aux pères à laTraoe pure cjui, seule, beaucoup d'honheur aujourd'hui à sa perspicacit présent

poutønain ir, 'une manièreconstante . amélioration de quo, cette race reprend, faveur, M. Cochrane est assuré rd'ee
obt e pa de ése peines et de ses r nés -

etor ksier fli 4Çdet nim>' nus avdie aei lJe' a pro, ncýq ntro 51 ~
n i è o'ôùit 'e.fatigrent etles eilirenit, et la côutinù6é'ans'relach 'am lioration e'son-létailiparles r-

sourïedA' l'inlioratl; fut tag o. grinsyo eia:tous, ls ham et qui fait maintenant nue ample moisson d'or sur le
jours, avec .2fils do'nos éulon impor't€s..-ou& .avons beau marcLés anglais.
ooup'de difflîi sauv*er 4epire dé l'oPption de'ses fils Concluion.--Suivant.mon humble avis, Corfü .d f

croisée,,quI.n0peuvent trargmettre régulièremiit les qualit culttii-e,~ii les Sociétésd'Agricultire si qnolqbeé .pirtiouh
dea rye 'pure. 'C'est unegrreur due A ignorance, mais g neuñóiie M.fr-ntice vènlout favoriser.les cultivstexis'.

ted'd bedreusèijetit'disparaître.;e la þroviric''de Quóbeo,'qu'ils bous' donnent des'Durhii'
.ongs e n s ravi-,6 ïini s ou des Devons, ou dos erefods, tous animnaux.degresse rarei

de.Iraepre ob c commencèrent à ópóisrir.et à rede- suivant les besoins etla fertilité de telle on telle locahté. lorsvemt:.caadiesieã Linoins que'é iennes;car il leur resta avec le produit de cesraces, no pourronse:porter:eï EuI4
eso dD n ,,nni'ampleur de leurs forimesi qui 'et þrendre'itre ~art do lor qui s'en va actielléine'nt'à Ontä

recalert'.tànt de;rates et tant deeiande. rio ét aux Etats Unis4 . ' ' o
•A'la vu'ede ce ë tr'órsultat, nsutécui cmes<qu'il nous Je sais quno dos agronomes distingués comme là .Révd .fi.

fàllfi'i Ou teddsheire.IAyreir' Ie'oinçait. 'N.us'" M' laTassé, do Ste. Thérèse, M.BarM.ard,, du Journal dgricure,-N avons et des,élevors qui. fot linnenr aur nomn canadien, .comme'
plusieursbons taureaux de cette race, avec pdegr.ee. Qélnio. MM. Atcliez Moesssof

temnpsaprès, 'non's eûnies lo Aldernse, nmais ceux-ci n'ontpas S'oiposerit au croiDémn eDurliam. Lyublicattiid deutque,
faeu . tout:-îî ensfaisant abstraction de la:formo et du style d t:i

AVec ce's. nonelle irae ,i lalt'tr.oL ormsdnto ces nessieurs réfutent mes .prétentious et qu'ils donnent les
notre tailsse sot ae té poas vaches ca raisons de leur ir.ani'ie de' vir. Le public jugera alors qu'lles
ét,.'àaugm 6. d'est.ä iërhcat d'avoir croi6 nos vacheEb pis sont les ra'ces qui dc'Ovioïne'nt le mieux du pays, pour a-pro.-en 'e poida n ductioù du lait et'de ;laviande.

en ieit. -Le j est de la plus haute importanice. Il s'agit de donner
'e'Oni cogqi -'tadenu dcrla tailled sun co x c direction -judicieuse au mouvement qni vient dq aurg&,

'he' tiitizoaineo dracrés, ur aé .les demandes do l'Eu'rope. Il ne faui paa se tromper
.ne trouvait trop lourd, e c . Percheron devint au point d 'départ.'L'vénir âppaitiedit à ceux'qui pAv'oïeita mode. Il ny'avait que le Perherou-por.nous .auver. Qu'oi- juste. La question est vitale'et noustremercioùs iM. Chaploai

qtio de .fuitè taillç, e urherorne réu'itPRo. Dahn dx ans,: d'avoir en le patriotisme de la:porter devant Ie: peuple,.po.ur
nsebfa'ntggnoàreront ce que 'oqu ri , rcheron.la lui faire étudier, afin d&adopter lesameilleurs moyens poor

-Oherejeta.'äloadr; le'demui-Normnu& et bur l pursang., qu'il it sbpart de lor européen, qui'refluie mialtenant vier
Ce'fatile comble' du déasti-e:'Aurs'avoIr pérdIounedizame le noûveau monedé.
L'années A des essais.malheuriunx, on repuut an qu..gn .i.
roi'si.morvoilluiàenieit bleu avea nos;jument's ,pon aires

Totlä'iòe'di s *défaitk doe ûoti-s Norni - 'avons Apiaulture.
on'l ltiIOlý'd '( dèooù '$2500) qui noue ' ' ''dntiurid ..

p p r Essaims Des i eÑ e accde ns dúJet
onflésepipèéiita'jluiduvprix du nach U a Pour veillöor i a ort' des essaims; il faut e rél

ontdea, clçni ai*d'utro'Ue' ilVidô'rnië, eXcl1çunts traväilleurs et rlo 'nips que l 'übeilld 'ont couttiro de et r
?'ure Údocibéiñïe'n'duilo'A.quntr axis, eti nidivstde dèà ch'que ocidité; et ls ar'diér 'vo, 'duit huit

ge,'lsont aüijiin férms. que les autres'cievauixà siro heufésilu mà,nirua'qii'à i, re liúÑd'dsoir

Dimné"un'e" eodfr e 'n'di'eu o 4 rl è&18N'j Lorsique les -bourdons sortion t äälat'lièlileî. r
outeiiait ic eie idéssir lahidlioratioi' de ntre .Utelî jour, e 'ils fo'ndi" bruit dovant les ruehos o est
ar les grobees races, et je prétendalssueleurude cliidät'du rne rirque qu'ils oesaxrnerotLdaà p u jour cea

aaäeiüo t e'iier~eret;au fourraeg ec,"n'dént'contl boudons ot dù'l'a'nn0é, ceux do 0no précédento
inell'ërdét'A repetiasser la jillie 'de n o is"aux.' J'duIi '' .- .:
org'di mîrèsntieitno Vlodei zVéùsiyor,è d(ï diùibug ayantft extortninés.

t lus'eolsèevätitayddt et ääsndö*reproluétursD'i-häa Les-abilles B'ortent parcc qu-laé lco ne suflit pas
n 'difu'l'jn.nu'rria u freÿ rhiBes' or dôihDärhrs ou r le dr érnir -toutes, 'c qli obli'g unI blen, your" Je i réfèrerai' rds trôlseri'Duorin nombre de reuter ent pelotoî ju. sqi'àîu n'monomttd'u dé.ux r h'dïòiàaAi lire.' ,3FàADurhama nneridîtpra- ,

u'rùtae'itde'lt,•:eil nd'Je" ddi v àdrepor'ürl'JIiont1h'- part, hers de la"ruche, do pOur 'toulfr et s il n
le, on peurPeoxportation,ari d 'nd ' d aÝt pjint de*jd'uxid relos2poïir'fes"chriddiiaille ur'
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;aimeraient.mie.ux prir que de-l quiter.
äuss une preuve quolIes.veulenot ortir quay

y 1 S CAMPAGN

suivantuee cque l'on* pourra se procurer à la librairie, d.e J. ýB.
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remaquqe nqor n quei u q y n, quand les ab s 1 5ti autre

jto et rensOftr4isi~ent. eux ou trois jours auparavant, i u; a 5, grand f

ap s elpoint aux t chmps depuis 
deIUdroi t 0e pie

pat re n sq u e ursV p a mr s I l'on O anfc ur d e .Cre d e Pe a e d co a o B . - . on o. an ne

uch'esýù donistiues matin-jddha.e ï-6F u ieC

a è abeitlés qu -esteN sil de la ruche "s*a à 'at • R esprer.o-t

ca sen .s r q l on e Ct oseg eP a utresns

n dA de ]augranv e chaleurs qeiy arègne nr

qe r l'e n trs t et qs tu etrou illéa 
n rest aysgi u n e m a rq gen e e f a o i

qun Wijt est proche. -'meu dflaition .Pivrantla cultur d eave.

velet s cèer..urea 'inoen psDu lu betrame estunelneamq oat

I eqe ess is qui doivnt' sortir deB paniers de lan. plu , Ihad lo4 iedé sii cttu r a c l r duß

nét~préédetefont.sou venÏt idlu ou trois feintes de ugi -ifon "d'va paratre' a~eoi~d1~WiifÂ

oU. -I ne faut .pa. s 'impatienter y$ ue5 0 pgs'esq'ù.6pte rii~

so rtir, itre l i. a; ie y .- vun es glivre auran m 5m p pa cs g r iand form at. C eur n aui n t ai rl m ont

v e ille r b iei s t l a e e s i r a n d b t , q e ne é s d e n p r o d ie n d a a n t ar e ; i.e n .e b l u d em dr o it l é p r i d e

lq . .i s e l te d e s es a im s ' e n l ' a i nr , r s u t i o , q u re ie n tio ir n e l e r s e r a p a s l i e a

lé* oi ssan lpur ssues-t o cstàon, va -tq'mr latninds utvtus

ouril a ni.è ent weo euX..d eti3 r iirB ainsi l'on M anufastus r de sureu de.bettera l C éaieo ue.-O p anno s e

vo ge'd s d e o e trois j e s ims ont t e n en qu' ne compagie a u a pit l o e $ ,000 Pour l fab i-

t n s u , . . e s d o m e stiq ud 
t o re b ett ra ve , q t.d e ms d ex i tr e. in c o s é 

I t r pd.ateiles qui restent aussi datacheur ruche r g -l 1s -pr chai -aus6ine dn Piel edt- e Là ntrate et

aprè on'êtresorties, 'parce que la ý*eune reine, qui ILetàsiér4àk3frèt

e se poet o ra te e g'i r dustrio.d sl 'on anomncs depuis dé-

àierla req elprte r ' o s tu vre,.n t puPeauo tidte mois a se ls. A exécution Obllete du i nion " due:le

q ui v ulte re o ugrn rr. sncre que, i on.e isto pbll a d'im porter pour les besoins du paye

b ru an, i s'c ro rt.uVe d Lu p lsieurs nreinI dans un tend à la haus e': raiso.d de p p us pou r hueaUspren o u del

. é s m sco m e il arrive sorntteteurichmmy ens m m éda n ts our la fabricatr qon du suo .rde betterave &t
tuss en mvmentl arrive, 'odiai en yu pre tios'eltivatàlr' cnsnrisnt -qu'u y eg:gn 'lenfpisat ce

v e o l n t p a s c é d e r l 'a u p e t i t b r o u r l ' a't edt i e r s . It l ' n t o ua c n lt , r q e : d e iee nt ni'

q nelqu foi l ed où il est sort, ftor&iâ t une o aut e r' s n'ignorent pas q felt betterave est une plante am éliorante 

cc o m . au l e foi n u a y u n i . a p hano ém loin.d e s rsubstituer àla culture du bl e

hé öri;'a ^ prchera e* i rhe pouà nau desaimauxt,eogoi oge-utm tssate

c ild c nbp. n o u r r a i t le c r in d r e , e l l e f o u r n i t a u c o n t r a i r e leuo nn aM on

tendr .ysém.e se n ûn p r d antage; il n est de mLnee de boéuriâge

~e.obnassultpsis.unes lets autres, el les retonru ant des bestiaux qu'elle favocriserai., piCr.-uu suanrrot: d'aliînèut-

teo 
n . C 'e s t là u n e vv etélq i m é rite l'a tte n tiOridi j ciltiv ate u

do e uurd les saimn ont bien envie et nous seronseurqu e

ie t t e ne pas ae rer, le pa ir e s' t uiipre i o ier aux ho ait uei'ltigelt' qui d. ,
.. . .. ýç -sirent doter notre paya de emlbe exici tôN.'o6s -api.,

Acartentpas,setiennent serrées et s'attachent aut p~''ro tsfeaet aussi :acte-d'iutelligence enecntrant-de' plein

e a e qu' ntree renconrent; au contraire, cel les Pied par la porte de litidutio.d: l'é ono i u u rale dupaye

re aur oreu fe. -

qui«oulent 'retourner, ve'illent, :fonU beaucoup 4 A1vis existu.de billets du Dominion de

'bruit, .et:, sécartent fort. '' 
$4. Or, ii n'en eý,è ps'uvr-itables. Ces blletq de $4 oont

Ou ne eat"viipotieetileju ni Pleure fèuxet ont ff ta itsaec des billets do $1 on changeant le

CUI EEiiVmn Il NCrro M.jovuiå hiita épr-mn e iutr

caCrosFon-éireààubc in dý e comuua ra.o al u l

e.u. e t ' a roessaim P p Sortent d e leur ruche; m ais l'exp - thia urei p !t n g

noncea appis le. Que lea abeilles, avant de sortir, .dntlioration d'uile race quclwilqufdellU.Lr uouVeut

so nt 1 lus ou ivement qu'à l'ordinaire; en y pre- .ùiënli7ôrôi'iie race qu*leoz-qu&'d'anin:O.i,I jiremuereCndi.,

dt n et us n 
à remplir consistn à 'irfournir d s aliments plus nbo-

ta 
tfdneetdauta "et, meilleurs. ' Et l'on, Peut ajoýq:qe ou quoiql

q u i a v e r t i t d î d o it t r e f p c a u r a it p a s s atf a lt à c e t te , c o udfro î et e aiprn

embrenr*, et" pour'frt 

p oc e

comme: au lendemain' ou.dalsodeuxxjours:- c'est pour. ce seul tait fxappé d do téiiliié. Gil:dd iikImbre

qu'éi, dason.,ë lls.,la.É,il.,arsl .- d'agronomes~ qui se, sont .livrés à-I'élevage divf animauz d'une':

dan li"~as6 de~èsftrn5 lesoi, prè le i auuitre juidiçi9osii,, *t pro.üv,queUi àinéloraOt Ia,*Îourituree

lèW ilcoucahé, ' n:i_âappro3hOia- de'l' ýruche, pour o.des aniau onpuri,~long'ué;;ôbtonii toutes Ica autre

'-tendrô aisément et sûreelit ce. bourdon nueni afin am~étioratiouns. .

de èoe mutle à éi. ler aso"i d1lt~u Le bour- ' 
ETeS

donmli atujours e'pagOtUl juâqu'aii mo-

nien*t.ýd départ de 1!,cBs4m..

.Dàino,'itistant que les abeilles vont partirb elle sont jèW ~ren~h a at.W.r

en foule à l'entrée de la -ruche; et ce sont celles qui '"

On ete lan l. ait4ýo.atehuu 4015fle!l'o - m. r,;lleo_ut'.

VIo8in auitremorocand Ce. .';~-:x...'i

]pUELICAÂTIONB. poUit LA rETi. DY. ýLIWACULEECONCEOL~N K. O,.tave:Cu5Oeiaît uDprtmn ola4lutio

''Ntr BnùtPèrS le
t pPeP accorde tue -indalgenùce Élénibri, . à.Québec,:'vlejstde cowinuulqutr au.,Jourital ,d4Àgr)ouluri.la

1'o ti a ilndu gt-9f u i~ nnivrslru dola proclamation rdeoatt4iiivaflte u6 eu ta'n'rid~ ~~l ii~ é

dii dogmede (luInnO i Cet anniversaire sera onr~a 'ctnn - -'1,e

çélébiéYO
8 décembre prochain, Ôte de la ViOrg inîmaculée, n Qe ýde':yal0lo..er o". £ &4.unJdqn 'ietl Re

iit-hd a teggâe aux conditions habituelletspu~ i6réae ut ne,' gjidr un

- . .. . Mi' e Pi*zpourra être'gagilié,'jjoriêedlaftOuP l'-lcave.'*qe 
'n.

J.a'uîenvatue pour servir de 'préparationý Cfmecr le bry;9; ,bjone- y6pf,, ~s419 ~s~

eq.oiî7mbre et pour cela nusle raidillonlchosq~
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'AZE Ds OAMPAÂNÉe

o. en dtn couteau fiexible m anisre à.p ro e b is e p tte is inpriméa conternt des r
en mettez . m prcan u z ce en le .fae tbi an sujt des onnditions dep Contrats; projetés seront en

temâps, de lin m anièr feur l ao n.Le cient elone vue aux bureaux-de Poste ci-haut mentionnis et uI>reauxer Od n iais e enre poe t imlieut ne tarie pas , . free, où l'on pourraaussi ée 'procurer dêsformóles
enlève avures avec un' couteau et la pièce est prête aer- : ' . .

sa prpnon eau.Le cment doit être employé aus-iro4t après ' WM. G. BHEPPRD,de erice. il se prend aussit4t 'en -un masse dure 'hor .t
- ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ n e 'd . o y c . . . . . . . ' : : ' : : .: du llnapIflspeetourde.'@ P oste"Le procédé, pour. u'etie pas nouveau, n'en es pas.noinson. J'ai chez mo paesablement de plats, d'assiettes, etc, mi .Qébec, 3 novembre 1879.:- ,faienco, dont, sans ce cinient les débris incommxnodes girafet 13,novembre1e79'dn ~eque coin. 

L" onn'avaitp de fr omagc'l saiflraitde faire cailler upeu. de lait écr6m6,, do laisuer égoutter le-calll et de le prenEer •~égèrementpouxr fa35sortir le petit lait; on>aurailtalors le fr.-:1ge0 ( caslue) convenablo.

CHEMIN DE FER'

fINTERCOLON-JAL
CHEMIN DE FER INTERCLONIAL EMBRANKEMENTDLARIVIÈREDULOUP

SEmbranchem±ent d0 la Rivière-du-l oup.
otile'10I ESl rOUMISIO cahta adei6e

REMIs-AtVIS AUX 80Ui1SS8IONNAIRES. ' ose omsin pour wagorsa ear 5n retc 'buru u'à DI, M ARLDI, le 25courat pour feun i
On a prolong6.o délai pour reee'voir l-s soumissins potrr Quatre charrues ra haase-neige, etc., etc., jusqu'au iEUF DECEMBRE Deux wagos8de p.em e classe"-r . exwgne seconde, 'Par'ordre,, Delxtrsgoue pour fumer et.pour la tF.L BRAUN [ wgon à bagage..
Départementdes Chemins çpoase procurer des plans. spcificat etftinieede EretCanaar. *de soumisie au bureau du.surintenduxn etfm le.s

Ottawa, 2 0 novembre 1879. - - Moucton, ant de-machine5 à
Le dé arteme ne s'oblge .pa d'aoepter la UW novem.bre 1879., '. aucune Ïse Mo o. BRAUN

der Départenent des Chemira
deFers et Cinanx,

Ot tawa, 1 Novembre 18t9.Ste. Anne-de là Pocatibre, 20 novembre 1879.

ES SOU.NISSION.\S drésau Muitix re6ónéral des-.Pua.teside-out leeues à OTT.\WA jusqu'à MIDI, le

19 DÉCEMBRE
la transport des Malles de Sa Majesté, sons les conditionEntrat pour un terme de natre années an chaque ca JNT OLONISutre )en Bureaux ci-aprèst nommés, à partir du 1 INTERCOL N A

1er Février au 1er Avril prochain, EMBRANCHEMENT DE . RIVIERE DU LOUP.Contr.aa Expirant le 31 Janvier 1880.
NOTRE-DAME DU PORTAGE et RIVIitRE-DU-LOUP .E SOUMISSIONS CHETÉES ada'TATL~.i._ I rsean....

a et endosa Ies tfio m lôna Ponr engins ? eroàt reçU..smJULQU sIonD do Ir DECE MEC.on-Ir crjrait le 31 Mard 1880. pour la fourniture de DdoUZBEAURIVAGE t ,PAR R tro fois par semaine. Des plans, pécificaioe formoz denglus-ooooies.
GASPÉ BASIN et PERCÉ, six fois par semaine. Uto Oua au Bureau dut Surintendant dos ionenàISLE AUX COUDRES' ét BAIE ST. PAUL deux fois par Le département ne enga ge pas à eepr la lub nseznuine."- 

* . aucune desesounislona. acp
C4 ETCHPMIK et BTANÇDON, deux.f[s-pa emine Par ordre,

SIATHIE e8T-6IMON, s fop s'em'aire, < Département e
70X RVER et T-N MONT.,'dex fuis par 50- de Fer et Cenu 111i9 ur drnier rv eaeOttawa, 7oemr.7

t .- t.............................. , t* '.<9~22
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